
  

1. Pangue lingua gloriosi Corporis mystérium 

Sanguinis que pretiosi, quem in mundi pretium 

Fructus véntris generosi, Rex effudit géntium 
 

2. Nobis datus, nobis natus, ex intacta Virgine 

Et in mundo conversatus, sparso vérbi sémine 

Sui moras incolatus miro clausit ordine. Amen. 
 

La chorale/Tantum ergo sacraméntum 

Venrémur cérnui 

Et antiquum documéntum 

Novo cedat ritui ;  

Praestet fides suppleméntum 

Sensuum deféctui 

Genitori Genitoque 

Laus et jubilatio 

Salus honor vitus quoque 

Sit et benedictio 

Procedénti ab utroque 

Compar sit laudatio. Amen. 
 

 
 
 
PRIERE A SAINT ESPRIT 
Toi qui était avec nous au long du Carême, 
Répands l’amour dans nos cœurs 
Quand nous célébrons, 
Le trop grand amour du Père, 
Le trop grand amour du Christ. 
Fais-nous vivre  
ce Triduum pascal avec ferveur. 
Viens, Esprit Saint ! 
Viens, force de l’amour, lumière de la foi ! 
Viens dans nos assemblées, 
Viens dans nos cœurs ! 

 
 
 
 

ADORATION INDIVIDUELLE 

9 avril 2020/Jeudi Saint/Messe en mémoire  

de la Cène du Seigneur (A).

 

+AU NOM DU PERE ET DU FILS ET DU SAINT ESPRIT.  
Frères et sœurs, avec la messe de ce soir, nous entrons dans les trois jours saints qui 

nous conduiront à la résurrection du Seigneur. Réunis pour cette Eucharistie 

fraternelle, nous commémorons le dernier repas du Christ, le repas pascal. C’est par ce 

mystère de Pâques qu’il mène sa mission à son achèvement : manifester l’amour du 

Père en livrant sa vie pour tous les hommes. Demandons au Seigneur qu’il renouvelle 

en nous sa miséricorde, afin que nous soyons rendus dignes de participer à son repas où 

il nous donne son corps en nourriture.  

* Seigneur Jésus, toi qui as fait l’expérience de notre misère humaine jusque dans la chair, 
prends pitié de nous.    -Prends pitié de nous.  
* O Christ, toi pour qui le chemin de l’amour véritable passe toujours par le frère, prends 
pitié de nous.   –Prends pitié de nous.    
* Seigneur Jésus, toi qui, en donnant ta vie, as ouvert nos yeux sur la miséricorde du Père, 
prends pitié de nous.   – Prends pitié de nous.  

Que Dieu tout-puisant nous fasse miséricorde ;  
qu’il nous pardonne nos péchés et nous conduise à la vie éternelle 

Gloire à Dieu, au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes qu’il aime. Nous te 
louons, nous te bénissons, nous t’adorons, nous te glorifions, nous te rendons grâce, pour 
ton immense gloire, Seigneur Dieu, Roi du ciel, Dieu le Père tout-puissant. Seigneur, Fils 
unique, Jésus Christ, Seigneur Dieu, Agneau de Dieu, le fils du Père ; toi qui enlève le péché 
du monde, prends pitié de nous ; toi qui enlève le péché du monde, reçois notre prière ; toi 
qui es assis à la droite du Père, prends pitié de nous. Car toi seul es saint, toi seul es Seigneur, 
toi seul es le Très-Haut : Jésus Christ, avec le Saint Esprit dans la gloire de Dieu le Père. Amen 
 

Prions le Seigneur : Tu nous appelles, Dieu notre Père, à célébrer ce soir la très 

sainte Cène où ton Fils unique, avant de se livrer lui-même à la mort, a voulu 
remettre à son Eglise le sacrifice nouveau de l’Alliance éternelle ; fais que nous 
recevions de ce repas, qui est le sacrement de son amour, la charité de la vie. Par 

Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur et notre Dieu, qui règne avec toi et le Saint Esprit 
maintenant et pour les siècles des siècles.  -Amen. 

1/ La nuit qu’Il fut livré, le Seigneur prit du pain, 
En signe de sa mort, le rompit de sa main: 
«Ma vie, nul ne la prend, mais c’est moi qui la donne, 
Afin de racheter tous mes frères humains. » 
  2/ Après qu’Il eut soupé pour la dernière fois, 
  S’offrit comme victime au pressoir de la Croix: 
  « Mon sang versé pour vous est le Sang de l’Alliance; amis, faites ceci en     
mémoire de moi. » 
3/ Et nous, peuple de Dieu, nous en sommes témoins : 
Ta mort, nous l’annonçons par ce pain et ce vin. 

Jésus ressuscité, ton Église T’acclame, vainqueur,  
passé du monde à la gloire sans fin. 



  

LITURGIE DE LA PAROLE 
 

Frères et sœurs, accompagnons ce soir Jésus montant à Jérusalem pour la grande fête juive de 
la Pâque. Avec lui, revivons cette grande nuit où le peuple de Dieu a été libéré de l’esclavage. Ce 
repas rituel prépare ce que nous allons vivre, à notre tour, dans l’eucharistie.    
 

Lecture du livre de l’Exode  (Ex 12, 1-8.11-14) 

 
En ces jours-là, dans le pays d’Égypte, le Seigneur dit à Moïse et à son frère 
Aaron: « Ce mois-ci sera pour vous le premier des mois, il marquera pour vous 
le commencement de l’année. Parlez ainsi à toute la communauté d’Israël : le 
dix de ce mois, que l’on prenne un agneau par famille, un agneau par maison. 
Si la maisonnée est trop peu nombreuse pour un agneau, elle le prendra avec 
son voisin le plus proche, selon le nombre des personnes. Vous choisirez 
l’agneau d’après ce que chacun peut manger. Ce sera une bête sans défaut, un 
mâle, de l’année. Vous prendrez un agneau ou un chevreau. Vous le garderez 
jusqu’au quatorzième jour du mois. Dans toute l’assemblée de la communauté 
d’Israël, on l’immolera au coucher du soleil. On prendra du sang, que l’on 
mettra sur les deux montants et sur le linteau des maisons où on le mangera. 
On mangera sa chair cette nuit-là, on la mangera rôtie au feu, avec des pains 
sans levain et des herbes amères. Vous mangerez ainsi : la ceinture aux reins, 
les sandales aux pieds, le bâton à la main. Vous mangerez en toute hâte: c’est 
la Pâque du Seigneur. Je traverserai le pays d’Égypte, cette nuit-là; je frapperai 
tout premier-né au pays d’Égypte, depuis les hommes jusqu’au bétail. Contre 
tous les dieux de l’Égypte j’exercerai mes jugements: Je suis le Seigneur. Le 
sang sera pour vous un signe, sur les maisons où vous serez. Je verrai le sang, 
et je passerai: vous ne serez pas atteints par le fléau dont je frapperai le pays 
d’Égypte. Ce jour-là sera pour vous un mémorial. Vous en ferez pour le 
Seigneur une fête de pèlerinage. C’est un décret perpétuel : d’âge en âge vous 
la fêterez. » 

 
– Parole du Seigneur.          

-Nous rendons grâce à Dieu. 
 
 
 

Psaume 115:  «La coupe de bénédiction est communion au sang du Christ» 
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 TEMPS DE LA COMMUNION 
1/ En mémoire du Seigneur qui nous a rompu le pain, 

En mémoire du Seigneur, nous serons le pain rompu 
Pour un monde nouveau, pour un monde d’amour, 
Et que viennent les jours de justice et de paix ! 
     2/ En mémoire du Seigneur qui nous a donné son sang, 
     En mémoire du Seigneur, nous serons le sang versé 
     Pour un monde nouveau, pour un monde d’amour, 
     Et que viennent les jours de justice et de paix ! 
3/ En mémoire du Seigneur qui a fait de nous son corps, 
En mémoire du Seigneur, nous serons son corps livré 
Pour un monde nouveau, pour un monde d’amour, 
Et que viennent les jours de justice et de paix ! 

     4/ En mémoire du Seigneur, tout le pain soit partagé ! 
     En mémoire du Seigneur, tous les pauvres soient comblés ! 
     Pour un monde nouveau, pour un monde d’amour, 
     Et que viennent les jours de justice et de paix ! 
 

Prions encore le Seigneur : Ce soir encore, par amour pour nous, Jésus le Christ a 

donné sa vie en partage. Avec confiance, prions son Père/ Nous avons repris des 

forces, Dieu tout-puissant, en participant ce soir à la Cène de ton fils ; accorde-nous 
d’être un jour rassasiés à la table de son royaume éternel. Lui qui vit et règne….– Amen  
 

 
 
 
TRANSERT DU SAINT-SACREMENT ET VEILLEE EUCHARISTIQUE 
 

Après la prière de communion, le Saint Sacrement est porté solennellement en 
procession jusqu’au reposoir. Pour donner de l’amplitude à la prosession, chaque 
fidèle participe en portant un lumignon allumé. Le Saint Sacrement ouvre la 
procession, suivi des cierges et de l’encens et, enfin, de l’assemblée qui 
accompagne en chantant. Après avoir posé et encensé le Saint Sacrement, le 
prêtre invite chaque fidèle à déposer son lumignon devant le reposoir, puis tous 
entrent dans le silence et l’adoration.  
 
Le soir, les chrétiens sont invités à veiller avec le Christ. Cette veillée annonce la 
Passion tout en exprimant notre foi en Christ toujours vivant aujourd’hui. Ce 
temps d’adoration se fera dans le silence.  
A la fin de la veillée, dans le silence qui annonce le début de la Passion, on 
dépouille l’autel et on voile le croix de l’église.  
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Prière sur les offrandes : Seigneur, accorde-nous la grâce de vraiment participer à 

cette eucharistie ; car chaque fois qu’est célébré ce sacrifice en mémorial, c’est 
l’œuvre de notre Rédemption qui s’accomplit. Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. – 
Amen  
 

PREFACE/ 

 Le Seigneur soit avec vous/ R Et avec votre esprit. 

 Elevons notre cœur/ R Nous le tournons vers le Seigneur. 

 Rendons grâce au Seigneur notre Dieu/ R Cela est juste et bon. 
Vraiment, il est juste et bon de te rendre gloire, de t’offrir notre action 

de grâce, toujours et en tout lieu, à toi, Père très saint, Dieu éternel et tout-
puisant, par le Christ, notre Seigneur. 

C’est lui le prêtre éternel et véritable qui apprit à ses disciples comment 
perpétuer son sacrifice ; il s’est offert à toi en victime pour notre salut ; il 
nous a prescrit d’accomplir après lui cette offrande pour célébrer son 
mémorial. 

Quand nous mangeons sa chair immolée pour nous, nous sommes 
fortifiés ; quand nous buvons le sang qu’il a versé pour nous, nous sommes 
purifiés. 

C’est pourquoi avec les anges et les archanges, avec les puisances d’en 
haut et tous les esprits bienheureux, nous chantons l’hymne de ta gloire et 
sans fin nous proclamons : 

Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l’univers ! 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. Hosanna au plus haut des cieux 

Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. Hosanna au plus haut des cieux. 
 

PRIERE EUCHARISTIQUE 
 

Notre Père/ Pour nous préparer à recevoir le corps et le sang du Christ en 
communion, redisons la prière où nous nous reconnaissons frères et sœurs d’un même 

Père et ensemble disons : 

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta 

volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce 

jour. Pardonne-nous nos offenses, comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont 

offensés. Et ne nous laisse pas entrer en tentation mais délivre nous du mal. – Amen 

 
 

Agneau de Dieu 
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Ce texte est la plus ancienne attestation de la célébration eucharistique dans les premières 
communautés chrétiennes. Voici un mémorial remontant aux Apôtres et que Paul nous transmet 
à son tour. Ecoutons-le.   
 

Lecture de la première lettre de saint Paul apôtre aux Corinthiens (1 Co 

11, 23-26) 

Frères, moi, Paul, j’ai moi-même reçu ce qui vient du Seigneur, et je vous l’ai 
transmis: la nuit où il était livré, le Seigneur Jésus prit du pain, puis, ayant rendu 
grâce, il le rompit, et dit: « Ceci est mon corps, qui est pour vous. Faites cela en 
mémoire de moi. » 

Après le repas, il fit de même avec la coupe, en disant: « Cette coupe 
est la nouvelle Alliance en mon sang. Chaque fois que vous en boirez, faites 
cela en mémoire de moi. » Ainsi donc, chaque fois que vous mangez ce pain et 
que vous buvez cette coupe, vous proclamez la mort du Seigneur, jusqu’à ce 
qu’il vienne. 

– Parole du Seigneur.          
-Nous rendons grâce à Dieu. 
 

 

Jésus le Christ, lumière intérieure, ne laisse pas mes ténèbres me parler. 

Jésus le Christ, lumière intérieure, Donne-moi d'accueillir ton amour. 

Je vous donne un commandement nouveau, dit le Seigneur : « Aimez-vous les 

uns les autres comme je vous ai aimés » 

Jésus le Christ, lumière intérieure, ne laisse pas mes ténèbres me parler. 

Jésus le Christ, lumière intérieure, Donne-moi d'accueillir ton amour. 

 
 

*2* 

Comment rendrai-je au Seigneur 
tout le bien qu’il m’a fait ? 

J’élèverai la coupe du salut, 
j’invoquerai le nom du Seigneur. 

 
Il en coûte au Seigneur 

de voir mourir les siens ! 
Ne suis-je pas, Seigneur, ton serviteur, 

moi, dont tu brisas les chaînes ? 
 

Je t’offrirai le sacrifice d’action de grâce, 
j’invoquerai le nom du Seigneur. 

Je tiendrai mes promesses au Seigneur, 
oui, devant tout son peuple. 

 
 
 



  

L’Évangile de Jésus Christ selon saint Jean (13, 1-15) 
 
Avant la fête de la Pâque, sachant que l’heure était venue pour lui de passer 
de ce monde à son Père, Jésus, ayant aimé les siens qui étaient dans le 
monde, les aima jusqu’au bout. Au cours du repas, alors que le diable a déjà 
mis dans le cœur de Judas, fils de Simon l’Iscariote, l’intention de le livrer, 
Jésus, sachant que le Père a tout remis entre ses mains, qu’il est sorti de 
Dieu et qu’il s’en va vers Dieu, se lève de table, dépose son vêtement, et 
prend un linge qu’il se noue à la ceinture; puis il verse de l’eau dans un 
bassin. Alors il se mit à laver les pieds des disciples et à les essuyer avec le 
linge qu’il avait à la ceinture. Il arrive donc à Simon-Pierre, qui lui dit: « C’est 
toi, Seigneur, qui me laves les pieds ? » Jésus lui répondit: « Ce que je veux 
faire, tu ne le sais pas maintenant; plus tard tu comprendras. » Pierre lui dit 
: « Tu ne me laveras pas les pieds ; non, jamais ! » Jésus lui répondit : « Si je 
ne te lave pas, tu n’auras pas de part avec moi. » Simon-Pierre lui dit: « 
Alors, Seigneur, pas seulement les pieds, mais aussi les mains et la tête ! » 
Jésus lui dit : « Quand on vient de prendre un bain, on n’a pas besoin de se 
laver, sinon les pieds : on est pur tout entier. Vous-mêmes, vous êtes purs, 
mais non pas tous. » Il savait bien qui allait le livrer ; et c’est pourquoi il 
disait : « Vous n’êtes pas tous purs. »  
Quand il leur eut lavé les pieds, il reprit son vêtement, se remit à table et 
leur dit : « Comprenez-vous ce que je viens de faire pour vous ? Vous 
m’appelez “Maître” et “Seigneur”, et vous avez raison, car vraiment je le suis. 
Si donc moi, le Seigneur et le Maître, je vous ai lavé les pieds, vous aussi, 
vous devez vous laver les pieds les uns aux autres. C’est un exemple que je 
vous ai donné afin que vous fassiez, vous aussi, comme j’ai fait pour vous. » 
     

– Acclamons la Parole de Dieu. 
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 RIÈRE UNIVERSELLE 
CELEBRANT :         Ayant aimé les siens, le Christ les aima jusqu’au bout. Prions le 

Seigneur d’inspirer aux hommes de notre temps les gestes d’un tel amour.         
 

1. Ce soir, l’Eglise vit dans la joie de l’Evangile. En mémoire de la vocation des 

Apôtres, avec les prêtres et les ministres ordonnés, avec tous ceux qui rayonnent 

de ta lumière, que chacun se fasse serviteur de ses frères. Par Jésus ton envoyé, 

père, nous te prions.   

    

Fais paraître ton Jour, et le temps de ta grâce, 

fais paraître ton Jour : que l'homme soit sauvé ! 
 

2. Ce soir, nous célébrons l’Alliance nouvelle. En mémoire du rassemblement des 

peuples annoncé par les prophètes, avec tous ceux qui exercent une responsabilité 

politique, afin que chacun sache rester au service des autres et tout 

particulièrement des plus fragiles, malades. Par Jésus ton Serviteur, Père, nous te 

prions.    
 

3. Ce soir, nous entrons dans le mystère de Pâques. En mémoire de la Passion de 

Jésus, avec tous ceux qui vivent une grande solitude ou qui traversent des zones 

d’ombre, que tous puissent entendre de toi la victoire de la vie sur les ténèbres. 

Par Jésus ton Fils, Père, nous te prions.   
 

4. e soir, nous est donnée l’Eucharistie, source de toute charité. En mémoire de ce 

sacrement donné à l’Eglise, nous te confions, Seigneur, notre communauté : 

qu’elle soit enfin et véritablement signe de l’amour que nous avons les uns pour 

les autres. Par Jésus notre frère, Père, nous te prions. .   
 

CELEBRANT :        En faisant mémoire du repas qui nous fait vivre, nous t’en supplions, 

Seigneur, exauce notre prière : que tous nos frères reconnaissent ton amour. Ppar 

Jésus, le Christ, ton serviteur pour les siècles des siècles. Amen.  

 
 
OFFERTOIRE : 
1/ Quand vint le jour d´étendre les bras et de lier la mort sur la croix,  
Le Fils de l´homme au cours d´un repas livra son corps aux mains des pécheurs.  
   
2/ Voici mon corps, prenez et mangez, voici mon sang, prenez et buvez  
Pour que ma mort vous soit rappelée, faites ainsi jusqu´à mon retour.  
   
3/ Ne craignons plus la soif ni la faim, le corps du Christ est notre festin,  
Quand nous prenons sa coupe en nos mains, elle a le goût du monde nouveau.  

   
*4* 


